
De la littérature, pour quoi faire ?

Le cycle 2, cycle des apprentissages fondamentaux, est le moment
où se construit le socle de la réussite scolaire. Il doit permettre à
chaque élève d’accéder à la lecture et à l’écriture tout en se
familiarisant avec leur dimension culturelle sans laquelle tout
apprentissage demeurerait décontextualisé et vide de sens.
Ouvrir aux enfants la porte de la littérature, c’est les introduire
dans des univers imaginaires, leur permettre de répondre à des
questions existentielles à travers des œuvres de fiction, susciter
leur curiosité et leur appétit d’apprendre.
À partir de ces références littéraires, les élèves se constitueront
des premiers repères qui entreront en résonance avec les
expériences et les lectures à venir.

Quelles œuvres choisir ?

Le bibliobus Hachette propose aux jeunes lecteurs des œuvres
intégrales de littérature de jeunesse propres à nourrir leur
réflexion, à faire naître des interrogations, et qui sont adaptées à
leur connaissance de la langue, à leurs compétences de lecture et
de compréhension.
Elles ont été choisies parmi les œuvres du patrimoine, le fonds de
littérature jeunesse des éditions Hachette Jeunesse et des
manuscrits inédits.

Devenir lecteur

Dans le prolongement de l’école maternelle, la lecture régulière de
contes, d’albums et de premiers romans destinés aux jeunes enfants,
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est un élément décisif de la construction d’un comportement 
de lecteur.
Il convient donc, avant tout, d’écouter et de lire beaucoup
d’histoires.
L’enseignant conduit les élèves à reformuler le texte, à en repérer
les étapes, à tenter d’anticiper, à débattre de son contenu.
Il les aide à tisser des liens entre l’œuvre abordée et d’autres
récits.

La littérature à l’école

Apprendre à lire, c’est mettre en jeu en même temps deux
compétences très différentes : identifier des mots et comprendre
un texte.
Le plus souvent les apprentis lecteurs ne maîtrisent pas encore
suffisamment les automatismes du déchiffrage pour accéder seuls
à des œuvres posant de véritables problèmes de compréhension.
Les manuels d’apprentissage reflètent cette situation en ne
proposant que des textes courts et peu complexes sur le plan
narratif.
Il est donc nécessaire de présenter, en complément des supports
d’apprentissage, des œuvres de littérature de jeunesse pour
développer les compétences et les stratégies de compréhension.
Les nombreuses lectures à haute voix des enseignants, parents,
médiateurs du livre, favoriseront l’accès de chaque enfant au
monde de l’écrit. L’habitude de fréquenter des livres deviendra
progressivement une culture.
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